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L'Amicale est en deuil
Nous avons, in-extremis, dans le Lien de Mars,

porté à la connaissance de tous nos amis, le décès
je Madame Solange LANGEVIN, épouse de notre
Président National.
La morasse, c'est-à-dire la dernière épreuve d'un

journal avant l'impression, avait été corrigée par
nos Isoins et adressée à Chef-Boutonne avec le bon
à tirer lorsqu'un coup de téléphone de Madame
MAURY, notre secrétaire, vint nous apporter la ter¬
rible nouvelle, à laquelle, hélas, nous nous atten¬
dions chaque jour : Madame LANGEVIN est dé¬
cédée oe lundi matin, 15 Mars 1971, à 9 heures.
Celle que nous appelions si familièrement Madame

la Présidente, n'était plus ! Bien qu'attendue, cette
nouvelle nous causa une peine profonde. Notre ami
Joseph LANGEVIN venait de perdre une compa¬
gne incomparable, nous une amie dévouée. Nous
nous connaissions depuis 1943. Depuis, jamais Ma¬
dame LANGEVIN n'a manqué une manifestation
de l'Amicale. Nous la retrouvions toujours auprès
de son mari, son éternel sourire illuminant son bon
usage, ayant toujours un mot aimable pour cha¬
cun de nous. Elle était bien Madame la Présidente.
Au sondage de l'amitié elle remportait la première
place. Et maintenant que la mort a brisé la résis¬
tance incroyable de cette amie incomparable tous
ses amis la pleurent.
L'Amicale est une grande famille et le départ

d'un de ses membres est ressenti douloureusement
par tous. Aussi nous avons demandé à M. CHASSE-
RAY,' notre imprimeur, de vouloir bien modifi:r
l'épreuve du journal de Mars 1971 afin que tous
nos amis soient tenus au courant du deuil qui nous
frappait. Nous remercions M. CHASSERAY d'avoir
apporté si rapidement cette modification.
Le vendredi 19 Mars 1971 nous avons rendu à

notre grande amie Solange LANGEVIN un dernier
hommage ému. Tout oe que l'Amicale comptait
damis disponibles se pressait dans l'église de La
Varenne afin d'apporter à notre ami LANGEVIN
le jtémoignage le plus tangible de leur amitié et
de leur peine.
Oui, c'était l'amitié qui en cette matinée d'un

hiver finissant, faisait front contre le destin aveu¬
gle, brutal. C'était notre peine qui polarisait l'émo¬
tion de chacun d'entre nous devant ce décès qui
pourtant était inéluctable.

Les obsèques se déroulèrent, émouvantes, dan;
cette église de banlieue. Le cercueil de notre grande
aiuie disparaissait sous les fleurs innombrables. Par¬
oi cette profusion de couronnes, de gerbes et de

bouquets nous avons remarqué la superbe gerbe
de l'Amicale Nationale VB-X ABC hommage de ses
amis à celle qui les quittait.
Dans la foule recueillie qui se pressait à l'église

pour suivre l'Office des Morts, nous avons relevé
la présence de représentants de l'U.N.A.C. et des
Amicales Nationales. L'Amicale VB-X ABC était re¬

présentée par une importante délégation. Tous ceux
qui avaient pu se rendre libres étaient là, aux
côtés de leur Président, pour lui témoigner leur
affection :

STORCK, d'Angers — VIALARD — HADJADJ,
vice-présidents : ROSE — PLANQUE, secrétaires ;
GEHIN — DUEZ, trésoriers : PONROY, BEAUVAIS,
PERRON, DELMAS, YVONET. membres du Comité
Directeur ; ALADENISE — DUMOTTIER — NA-
DLER — SAINT-OMER — GAUDRON — LAISSY
— CROUTA — NICOLAS, de Bourges — BONIN,
de Saintes — ARNOULT — RYSTO — VIE —

LOGEARD — AUBE — HOUDON — FLEURY —

Aimes PAYRAU, AUBEL, FILLON, BRANDT, GO¬
DARD, etc...
Au cimetière de Chennevières, ou reposera, désor¬

mais, notre grande amie Solange LANGEVIN, beau¬
coup d'amis avaient tenu à venir lui rendre un
dernier hommage en même temps que témoigner
leur Vive sympathie à la famille si éprouvée.
A notre dévoué Président, à notre ami Jo, au

compagnon de captivité, dont un sort cruel vient
d'arracher à son affection la compagne des bons
et [mauvais jours, nous redisons tout notre attache¬
ment et notre fidélité, que nous restons auprès de
lui dans la dure épreuve qui l'atteint et puisse notre
amitié lui faire adoucir sa grande peine. A Moni¬
que pt à Robert ses enfants, à Muriel sa petite-
fille nous renouvelons nos très sincères condoléances
ê't les assurons de toute notre profonde sympathie.

Henri PERRON.

Remerciements

Le Président Joseph LANGEVIN et sa famille,
cruellement peinés, ont apprécié avec émotion et
gratitude les sentiments d'affectueuse sympathie qui
leur ont été témoignés à l'occasion du décès de
Madame Solange LANGEVIN.

Ne pouvant répondre individuellement, ils prient
leurs amis d'accepter leurs remerciements émus et
reconnaissants.

JOURNEES FRANCO■ BELGES
DES 34 ET 25 AVRIL 1971

Comme chaque année, c'est le dernier dimanche
l'Avril, 'qu'a lieu l'Assemblée Générale de l'Amicalebe,ge des Stalags V.
depuis de nombreuses aimées cette réunion s'est

transformée en une journée franco-belge. Un con-
Vnt fort important d'anciens prisonniers fran-
'ais des stalags V vient toujours participer à ce
rassemblement qui est plus un rendez-vous de l'a¬
mitié qu'une réunion statutaire. Depuis quelques
'nuées nos camarades des X viennent participer àtts Retrouvailles.
Cette année nous espérons que nos amis seront

""tnbreux ,à participer aux journées franco-belges
I111 se dérouleront à La Louvière (Hainaut) les 24l| 25 Avril prochain. Nous espérons que nos cama-Nes du Nord et du Nord-Est n'hésiteront pas à
l^nchir la frontière toute proche pour eux, afin
,, Rejoindre à La Louvière leurs camarades pa-,|siens. jOn dit même qu'une délégation vosgienne''a ®nr place, afin de rendre à leurs amis belges

leur 'amicale participation au Rassemblement triom¬
phal 'de La Bresse.
Voici le programme des Journées Franco-Belges

de La Louvière tel que nous l'a communiqué le
secrétaire général de l'Amicale Belge des Stalags V,
notre ami ADAN :

SAMEDI 24 AVRIL 1971

A partir de 15 heures : Permanence d'accueil
à l'Hôtel des Mille Colonnes, rue Sylvain Guyaux,
32, près du Carrefour du Drapeau Blanc.
A 16 heures : Départ pour la visite guidée du

Musée de Mariemont et de son parc.
A ;19 heures : Dînqr à l'Hôtel des Mille Colonnes.

DIMANCHE 25 AVRIL 1971

A ,10 heures : Rassemblement Place Maugrétout
(près de l'église).

A ,10 h. 15 : Office religieux en l'église Saint-
Joseph.
A 11 h. 30 : Réception à l'Hôtel de Ville.
A 12 h. 15 : Dépôt de fleurs au monument aux

Morts 40-45 Place Gambetta.

A 12 h. 45 : Assemblée Générale au Café du
Drapeau Blanc, rue Sylvain Guyaux.
A 13 h. 30 : Banquet au Café du Drapeau Blanc.
Nous ne pouvons qu'inciter nos camarades à aller

nombreux à La Louvière. Ils seront sûrs de trouver
là-bas cette ambiance sympathique, cette franche
camaraderie qui ont toujours présidé à nos ren¬
contres franco-belges.

L'Âmicale en Corse en 1972
Le 20 Mai 1967 trente-six amicalistes du conti¬

nent allaient rendre visite à leurs amis corses.

Pendant huit jours les 36 pèlerins de l'amitié ont
sillonné l'Ile de Beauté en tous sens et ont rapporté
de leur voyage d'impérissables souvenirs.
Le Bureau de l'Amicale, qui chaque année orga¬

nise en une région de France différente sa journée
nationale, a désigné le département de la Corse
pour isa Journée Nationale 1972. Le voyage en
Corse durerait une semaine et les dates choisies :

du samedi 20 Mai 1972 au 28 Mai 1972.

Avant d'intervenir officiellement auprès de nos
amis corses il nous faut connaître le nombre à peu
près exact de ceux qui seraient candidats au voyage.
Nous prions donc nos camarades de l'Amicale de
nous faire connaître le plus rapidement possible
s'ils seraient éventuellement candidats au voyage
en Corse pour Mai 1972.
Nos amis corses qui font partie intégrante de

l'Amicale seront heureux de revoir leurs amis du
continent. Amis du V B et des X ABC, n'oubliez
pas qu'un voyage merveilleux vous attend en 1972.
Faites-nous vite connaître quelles sont vos intentions.
Nous verrons au résultat obtenu si nous pouvons
réaliser en 1972 notre projet.

SteHVeiide
Nous avons la joie d'accueillir à l'Amicale un

nouveau contingent d'amis. C'est vraiment un phé¬
nomène curieux que la longévité de notre groupe¬
ment. Tout un chacun sait qu'une plante qui pousse
sur 'un vieux terrain épuisé ne vit pas longtemps.
Elle s'étiole et meurt. L'Amicale a déjà derrière
elle vingt-six années d'existence. On ne peut pas
dire que le terrain est favorable pour une expan¬
sion, et pourtant elle trouve le moyen de s'enri¬
chir chaque mois de sang nouveau. I) faut croire
que nos vingt-six années d'âge n'ont point affaibli
notre potentiel de vitalité car le champ de pros¬
pection test encore vaste et enrichissant. L'Amicale
est comme l'arbre de la forêt qui perd ses feuilles
maijs qui au printemps retrouve ses bourgeons qui
vont lui donner des feuilles nouvelles. Et c'est
pourquoi, malgré les deuils qui ne nous ont point
été épargnés, malgré quelques défections, nous nous
retrouvons, fin 1970, avec cinq cotisants de plus
qu'en 1969. Il faut que 1971 soit encore plus triom¬
phant. Nous devons montrer à ceux qui nous ob¬
servent, qui guettent une défaillance de notre part,
que l'Amicale VB-X ABC est en pleine ascension
et (qu'il y a encore pour elle, beaucoup de lende¬
mains qui chantent. Amis, faites votre devoir d'Ami¬
calistes ; faites connaître autour de vous l'Amicale
VB-X ABC : aoienez-lui ceux qui ne la connaissent
pas encore et la réussite couronnera vos efforts.

Saluons comme il convient ces nouveaux cama¬
rades qui entrent dans notre grande famille ami-
caliste et souhaitons-leur tous ensemble la bien¬
venue.

(Suite page 3). ; j



2 LE LIEN

COURRIER DE L'AMICALE
L'Assemblée Générale du 21 février dernier a bien

voulu délivrer un satisfecit à votre Courriériste. Une
discussion s'étant développée au su.jei du Courrier de
l'Amicale, votre Courriériste a eu la satisfaction de cons¬
tater que, de toutes les rubrique du « Lien », c'était
celle dudit Courrier qui retenait le plus l'attention des
Amicalistes. il en est très heureux... mais il n'y est pour
rien. Car cette rubrique est alimentée uniquement par
les messages de nos amis. Quand il y a beaucoup de
lettres, le Courrier de l'Amicale tient une grande place
dans « Le Lieu » ; quand il y en a peu, c'est la peau
de chagrin : il rétrécit! C'est donc vous, chers amis,
qui détenez en vos mains le sort de cette rubrique. Vous
comprenez bien que votre serviteur ne petit pas inventer
des messages-bidons ! Il faut que vous l'aidiez. Vous
avez à votre disposition un moyen unique pour retrouver
des amis, pour correspondre avec vos anciens compa¬
gnons de k< mmandos, pour raviver de vieux souvenirs,
utilisez-le. Comme cela, vous donnerez satisfaction aux
desiderata de l'Assemblée Générale.

Ce mois-ci, comme les prochains mois d'ailleurs, en¬
core beaucoup de messages de nouvel an. Nous avons
promis leur publication, ils passeront tous. Soyez palients.

Notre ami Georges HALLEY, 2 bis, rue des Lavières,
Chaumont (Haute-Marne), envoie à tous ses vœux les
plus sincères de santé et de bonheur, avec ses félicita¬
tions pour le dévouement des dirigeants. Depuis début
1970, notre ami est en retraite et de ce fait n'aura plus
guère l'occasion de passer au Siège, ce qu'il regrette
bien vivement. A tous les amis du Bureau, aux anciens
du V'B qu'il a connu, amical souvenir et cordiale poignée
de main. Tous nos vœux de longue et paisible retraite
cà. notre ami.

Notre ami Gaston BEAUVAIS, 10, rue du Belvédère,
Mareil-Marly (Avelines), envoie ses meilleurs souhaits
de santé pour l'année 1971 et adresse un cordial bonjour
à tous les camarades du VB.

Notre ami Ernest BARRIERE, Rieux-Minervois (Aude),
étant de passage à Paris, a bien regretté, lors d'une
visite aux bureaux de l'Amicale, de ne pas nous avoir
rencontrés. Héla.s ! nous ne sommes visibles à l'Amicale
que les après-midi du mardi et du jeudi. Nous regret¬
tons également de ne pas entrer plus souvent en contact
avec nos amis.

Notre ami Robert CLEMENT, 43, allée de Rcrsny, Livry-
Gargan, adresse un amical bonjour à tous les anciens
du Waldho. Merci pour notre Caisse de Secours.

Noire ami Charley GEDON, Chirurgien-Dentiste, G,
rue Peynier, Basse-Terre (Guadeloupe), adresse ses ami¬
tiés à, tous et aux anciens de Weingarten en particulier.

Notre ami Jules SCHONI, Hôtel du Commerce, Thiau-
court (M.-et-M.), adresse son bon souvenir à tous les
anciens du camp de Villingen. Nous avons revu l'ami
Jules au banquet du 21 février, en pleine forme. D'ail¬
leurs, grâce à lui, nous avons pu reconstituer à l'Amicale
le fameux tandem SCHONI-BECKERT, qui faisait nos '
délices lors des combats de boxe du camp. A quand la
visite de BEGKERT ?

Notre ami SANTOLINI, de Colombes, adresse tous ses
compliments à la courageuse équipe du « Lien ». Le
temps passe et nous vieillissons, hélas ! Mais cela n'em¬
pêche pas pour autant aux anciens du VB de rester
unis. Bien le bonjour de notre ami « Bohbv » à tous ses
camarades du Waldho.

Nous avons désormais, parmi les membres de notre
Amical, un habitant de la Californie. C'est notre ami
Adam SKGCZOWSKI, 4327 Wahiuf Boulevard, Walnut
Creek, Californie U.S.A. 94596, qui vient renouer avec ses
anciens camarades du Stalag VB les liens d'amitié qui
ne se sont jamais rompus. Malgré la distance qui nous
sépare de notre ami, nous sommes tout près de lui par
le cœur. Et puisse notre amitié lui apporter notre mes¬
sage de bienvenue. Et au plaisir de le rencontrer en
France lors de ses vacances.

Notre ami M. MARIE, 27, avenue de Brie, Melun, avec
tous ses encouragements pour les camarades directeurs
de l'Association, avec son fraternel souvenir à tous.

Notre ami R. ARRODEAU, 11, rue de Londres, Paris-9®,
adresse à, tous les anciens ses meilleurs souvenirs et
amitiés.

Notre ami Alphonse BOUTEILLE, à Bosmoreau-les-
Mines (Creuse), nous prie de transmettre à tous les
anciens du Waldho son fraternel souvenir, sans oublier
le Professeur Paul PAYRAU, dont il garde un très bon
souvenir. Mais notre ami Alphonse subit en ce moment
le contre-coup de la captivité et il est souvent chez le
spécialiste de l'asthme, à Limoges. Tous ses nombreux
amis lui adressent leurs meilleurs vœux de guérison,
car ils se souviennent tons de l'optimisme communicant'
de l'ami Flash.

Notre ami Georges JOUILLE, ,3, Grande-Rue, Audin-
court (Doubs), adresse son bon souvenir à tous les
anciens du VB.

Notre ami Pierre BRETEAU, à Saint-Arnaud Montrond
(Cher), envoie toutes ses amitiés à ses anciens camarades
du XB de l'Anjou.

Notre ami Lucien LAGNY, 8 bis, rue du Moulin-de-la-
Vierge, Paris-141, adresse ses amitiés à. tous ainsi que ses
meilleurs vœux de santé.

Notre ami René WEIDMANN, rue de la Judée, Toul
(M.-et-M.), avec ses bons souhaits de bonne santé à tous.

Notre ami Arthur CHARRIER, La Boiteaudrie, Mou¬
lins, par Mauléon (Deux-Sèvres), meilleurs vœux à tous
et en particulier aux anciens de Schramberg.

Notre ami André GOURY, rue Nicolas-Paquet, Beatt-
mont-sur-Oise (Val-d'Oise . amical souvenir à tous les
anciens VB du camp.

Notre ami Jules FREY, 6, rue Mansard, à Belfort,
vœux et souhaits pour 1971 et un grand bravo pour tous
les dirigeants. Continuez. Bons vœux et souhaits aussi
aux amis de Rappel, Villingen et Donaueschingen, ainsi-
qu'à tous les anciens P.G.

Notre ami Jean DIDION, 6, rue G.-Boussinesq, Reims
(Marne), avec ses très bons vœux à tous et son excellent
souvenir.

Notre ami Noël CANDEILLE, 37, rue de Verdun, Bé-
thune (Pas-de-Calais). Amical souvenir à tous. Meilleurs
vœux et souhaits pour 1971 et longue vie à l'Amicale.

Notre ami Mario GENOIS, Val-Saint-André « Elisa¬
beth », allée des Fleurs, Aix-en-Provence (Bouches-du-
Rhône), que nous avons revu 5 l'Assemblée Générale,
adresse à toute l'équipe ses meilleurs vœux pour 1971, avec
son admiration pour le travail fourni et son bon sou¬
venir à tous.

Notre ami Raymond VIRET, 235. avenue du Général-
Leelerc, Maisons-Alfort, avec ses meilleurs souhaits.

Notre ami Bernard PELFRENE, Coqueréaumont-An-
court, Neuville-les-Dieppe Seine-Martime), amical sou¬
venir et vœux sincères à tous pour cette année 1971.

Notre ami Adrien SCHMIDT, 48, rue Kléber, à Thann.
Bons vœux de bonne santé à tous les copains du VB.
Cordiales poignées de main.

Notre ami André MOLLET, 31, rue du Cateau, Cam¬
brai (Nord), avec ses meilleurs vœux et ses bonnes ami¬
tiés à tous.

Notre ami Jacques BAMMERT, Les Genêts, Remiremont
(Vosges), envoie ses bons souhaits à tous et bien amica¬
lement. Merci pour notre Caisse de Secours.

Notre ami Léopold L EM Al RE, Saint-Aubin-sur-Yonne,
par Joigny (Yonne). Meilleurs vœux de bonne et heu¬
reuse année pour tous les amis de Wasseralfingen, ainsi
que pour tous les anciens K.G., sans oublier les membres
du Bureau.

Notre ami Raymond GAUTHERET, 14, rue Graves,
Bourg-en-Bresse (Ain). Meilleurs vœux pour l'année 1971.
Merci pour notre Caisse de Secours.

Notre ami René GAUTHIER, Electricien, 46, rue des
Carmélites. Poitiers (Vienne), avec toutes ses amitiés aux
anciens du NB.

Notre ami Raoul CARTIGNY, 3, rue du Commerce,
Raismes (Nord). Amitiés à tous. Merci pour notre Caisse
de Secours.

Notre ami Henri SCKEWEICHLEIN, Bure-les-Templieis
Côte-d'Or), envoie son bon souvenir et toutes ses amitiés

à tous les anciens P.G. de l'Amicale.
Notre ami Pierre GENET, 17, rue d'Upsal, à Stras¬

bourg, se rappelle au bon souvenir des anciens du camp
de Villingen et leur envoie toutes ses amitiés. Merci,
« Colonel », pour notre Caisse de Secours.

Notre ami Georges PALLENTI, Provence-Logis, Ltt-
pino, Bastia (Corse), avec ses meilleurs souhaits de santé
pour tous les Amicalistes el leur famille.

Notre ami Marcel GRAND, Boulanger, Payer (Avey-
ron), adresse son meilleur souvenir à tous ses amis.

Notre ami Roger ARDONCEAU, 5, square Yves-du-Ma-
noir, Massy (Hauts-de-Seine), renouvelle ses vœux les
meilleurs et les plus sincères pour l'année en cours et en
particulier aux amis de Schramberg. Merci pour notre
Caisse de Secours.

Mme veuve BRIOLLET, 8, rue du Général-de-Gaulle, à
I.aigle (Orne), adresse ses meilleurs souhaits et son ami¬
cal souvenir aux anciens camarades de son mari, René
BRIOLLET, décédé en octobre 1967. Le souvenir de ceux
qui nous ont quittés en chemin est toujours vivace en
notre cœur.

Notre ami Jean KLEIN, aérodrome Avignon-Caumont-
Montfavet (Vaucluse), avec ses meilleures amitiés à tous
les dévoués membres du Bureau. Avons lu avec plaisir
le reportage du voyage de noces en Zeppelin des jeunes
mariés. Leur adressons nos félicitations pour cet exploit
rarissime et tout Darticulièrement à la jeune mariée qui
a courageusement mis en pratique l'article du Code :
« La femme doit suivre son mari ! ». Merci A l'ami KLEIN
pour notre Caisse de Secours.

Notre ami Alexis THUAL, 16, rue de la Gare,. Châtillon-
sous-Bagneux, avec ses meilleurs souhaits de santé pour
tous.

Notre ami Robert MONNIER, 9, rue des Vosges, Lutter-
bach (Haut-Rhin), Ii1 toujours « Le Lien » attentivement,
espérant retrouver plusieurs camarades dans nos rubri¬
ques. Tout son bon souvenir à tous ceux du VB à qui il
rappelle sa nouvelle adresse en Alsace.

Notre ami Paul CHAPUIS, 2. rue Georges-Chepfer,
Villers-les-Nancy (Meurthe-et-Moselle), avec son meilleur
souvenir et ses amitiés sincères à tous ses amis.

René de SAINT-JEAN, 47, rue Tliiers, Saint-Amand-les-

Eaux (Nord), amitiés aux anciens de la troupe de Vin
gen. Bon souvenir des anciens à leur compositeur et.

an
Notre ami Jean BATUT, 4, square Liebnitz, Pariu

Meilleurs souhaits et amitiés aux anciens d'Ulm.. ■

Notre ami Jean HANTZ, 11, rue du Moulin, Bar-le-
Duc (Meuse), avec ses vœux les meilleurs et amical
souvenir à Roger LAVIER et anciens du 605.

Notre ami Marcel NAQUIN, Beaucourt-en-Laon»
(Aisne). Meilleurs souhaits à tous les camarades
tout à ceux du 21003.

Notre ami Louis CHAVENON, 6-67, rue de Marne, Mai-
sons-Alfort. Meilleurs vœux et amtiés à tous les membres
de l'Amicale et à leurs familles.

Notre ami Paul FAUVEL, 13, rue Saint-Didier, à Lan-
gres (Haute-Marne), souhaits fraternels à tous nos amis
et cordial merci aux dévoués membres du Bureau.

Notre ami Roger SOYEUX, « Lislet », par Montent,
(Aisne). Meilleurs souhaits pour cette année et h?
santé à tous et en particulier pour les camarades
kommando de Spaichingen (l'Abbé CHAMBRII.LOX t!
BANT, Joseph BERNARD, BRESSON). Le souvenir^
toujours aussi vivace.

Noire ami Jean PICOLET, avenue Jean-Collomb, Mar-
cy-l'Etoile, envoie tous ses vœux de bonne santé et toutes
ses amitiés pour tous les copains de Slalag.

Notre ami André BENOIT, Pavillon Sainte-Julie J
Marigny-le-Chàtel (Aube), avec son amical souvenu
tous les copains.

Notre ami Pierre REILLAUDOUX, 27, rue Allix, Sens,
avec ses meilleurs vœux à tous et une santé parfaite.

Notre ami Jean LEGRAS, 16, rue Roger-Salengro
Saint-Gervais, présente ses meilleurs souhaits de '<
pour 1971 et ses amitiés à tous, en particulier aux ancS
de Schramberg. 1

Notre ami Jean DEMEILLERS, 2, rue Louis-Bouilhet,
Rouen, avec ses bons vœux pour tous les camarades
du VB.

Notre ami Pierre VAILLY, 71, rue des Sorins, M,
■treuil-sous-Bois, envoie ses meilleures amitiés à tnuj.

Noue ami André BALTHAZARD, « l.ou Limbert »,

quartier Rosaire, Sanary (Var), avec ses bons vœux ù.
tous ceux qu'il a connus et avec le plaisir de nous revoir
cctie année. Merci pour notre Caisse de Secours.

Notre ami Robert HERLUISON, rue Aristide-Bria
Dommartin-les-Toul (Meuthe-et-Moselle), meilleur son
nir à tous les anciens P.G.
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Merci également à notre ami Maurice REMY, de La
Bresse, pour son don à notre Caisse de Secours. Notre
ami avait pris une grande part dans le grand succès
du Rassemblement du 4 octobre 1970 à La Bresse (Vosges),
qui restera dans la mémoire des Amicalistes comme la
grande fête de l'amitié. 11 faisait partie de l'équipe du
grand Bernard. C'est grâce à de tels dévoués que nous
maintenons entre nous la fraternité des camps.

Notre ami Jean SORET, 151, rue de la Libérati]
Criel-sur-Mer (Seine-Maritime;, avec ses bonnes amitié
tous et particulièrement aux anciens de Tuttlingen îi
nerie : BRION. MONIN, MAIGNAN. PONTANA. FélicL
tions et remerciements aux membres du Bureau pour la
dévouement.
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Notre ami Georges DENIS, 83, rue Franklin, Angers,
envoie toutes ses amitiés aux anciens des X ABC.

Notre ami Enzo VENTURELLI, I.es Condamines, Sainl-
Martin-du-Var (Alpes-Maritimes), adresse à tous un amical
bonjour, avec.toutes ses meilleures amitiés.

Notre ami Elie BRESSON, Transports, Le Breuil-sur-
Couze (Puy-de-Dôme), avec un amical bonjour d'Au¬
vergne.

Notre ami le Docteur Joseph CESBRON, Le Fuilet
(Maine-et-Loire), avec son amical souvenir à mus les
anciens VB et en particulier à ceux du Waldho.

Notre ami René PANIEN, 10, avenue Médicis, Sait
Maur-des-Fossés, serait heureux s'il pouvait retrouvi
parmi les amis, des anciens du kommando 301, à Ha;
bourg, Stalag X A.

Notre ami le Docteur Paul PAYRAU, 9, avenue IngreParis-lé", avec son bon souvenir à tous les anciens;
VB et tout particulièrement aux amis du Waldho. Me;
pour notre Caisse de Secours.

Notre ami Maurice GAMBLIN, rue Kervaquet, Le Cri
sic (Loire-Atlantique). Amicalement à tous.

Notre ami Félix COMTE, 26, Carnot, Raon-l'Etape (Yi
ges). Bien le bonjour ù tous les copains VB et en ~-
citlier Tanennbrortn.

IOCZO
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Notre ami Raymond LADANE, 3, rue de la Gendar¬
merie, Metz (Moselle), envoie son bon souvenir « aux
cadres et à la troupe ».

Notre ami Georges LASCOMBES DE LAROUSSILHE XAGiN
7, rue de la Grange-aux-Belles, Paris. Amitiés et bon sot
venir a tous lés anciens du Waldhotel. Merci pour noi
Caisse de Secours.

Notre ami Maurice MANGEART, 13, rue de l'Hûtel-de-
Viile, Jœuf (Meurthe-et-Mosellé), adresse son meilleur
souvenir à tous les amis.

Notre ami Raymond BONNAUD, 15, rue des Trois-
Tonneaux, Saint-Cyr-sur-Loire (Indre-et-Loire), amitiés et
meilleur souvenir aux anciens de Balingen, Tailflngen
et Sud-Feld.

Notre ami Jules CARLIER, Faubourg de Halles, Pi
ronite (Somme)'. Amical soutenir à tous et meillem
vœux pour 1971. Remerciements à PERRON et GALMIC1
de leurs souhaits et de la pensée qu'ils ont eue au.Ce
grès de La Bresse. .
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Notre ami Louis VALLON, Damblain (Vosges). Mi
leurs vœux de' prospérité pour l'Amicale, santé pour a
dirigeants et pour tous les camarades.

Notre ami Robert LAUBIN, Epaignes (Eure). Bien
bonjour à tous les copains et ses tiens vœux pour
ainsi que ses amitiés.

Notre ami Georges JONAS, 17, cité des Bingottes, Bu
carat (Meurthe-et-Moselle), avec tous ses vœux de saut
à tous les anciens P.G. pour 1971

Notre ami le Docteur Ernest CONSTANS, Soufflenheim
(Bas-RHjn), envoie ses amitiés à lous les anciens VB.
Merci pour notre Caisse de Secours. * iCHEV

Notre ami Lucien ROUZEAU, 61. boulevard de Cogne-
hors, La Rochelle. Avec ses meilleurs vœux à l'Amicale
et son cordial bonjour à tous les VB.

Notre ami Guy BRUANT, Ecole de Garçons, 01e \MBAL
(Loiret), avec ses bonnes amitiés pour toute l'équipe!
l'Amicale. Au banquet amical du 21 février, nous avos
pu constater, de visu, que l'ancien chansonnier du \W
dho avait conservé son dynamisme de 40-45 et que s
chansons avaient toujours, malgré l'usure du temps, ton:
leur valeur el leur fraîcheur d'esprit. La marque
talent, quoi !
Notre ami Louis FLAMENT, 239, rue Saint-Charl-

Paris-15». Bien cordialement à tous, ceux du VB.
Notre ami le Docteur Maurice AUZIAS, rue aux H

liques, Annet-sur-Marne (Seine-Mme). Meilleurs vœux
bon souvenir à tous, sans oublier les amis du Waldt

Notre ami Raymond DU PRE, 40 bis, avenue Roger
Salengro, Chavilie : « Les ans nous pèsenl à tous, M
sûr, et paralysent souvent, les meilleures volontés. •

Notre ami André RIBEIL, 20, rue Jeanne-d'Albret
Rochelle. A tous ses meilleures amitiés et longue J
au .. Lien » Bonjour à l'ami PONROY qu'il n'oubl*
pas Notre ami RIBEIL regrette d'être si loin de non
et envoie son meilleur souvenir d'un K.G. isole dans»
province. Mais, par la pensée, il est toujours avec®»

Notre ami Raymond DOUCET, Maison de Repos, Boj
lou-les-Roses, Turenne (Corrèze), envoie ses bonnes ait
tiés à tous les copains. Merci pour noire Caisse
Secours.

Notre ami André BURNEL, Sainte-Barbe-sur-GaïF
(Eure), envoie ses meilleurs vœux et son bon souvent
aux amis et bien cordialement à tous. Le sympat»
créateur de l'Amicale X ABC était à l'Assemblée W#
raie du 21 février, tout heureux de voir son groupe®»
aller de l'avant et maintenir haut et ferme le drape;
de l'amitié.

Notre ami Adrien SOLANS, Lycée de Jeunes fil'.
Bagnères-de-Bigorre (Hautes-Pyrénées), envoie un an
cal bonjour et son bon .souvenir à tous les copain» "
Waldho' A quand le voyage du « Petitou » à ia«.:
PERRON lui adresse son amical souvenir ainsi <p
Mme SOLANS.

ti Henri DAUBRIVE, à Serqueux (Haute
re à toute l'équipe du « Lien », ainsi qu'ï

Notre ami
Marne), offre .» r- — ■ —- , -„onl
anciens de Krauchenwies, ses meilleurs vœux de sa»
et souhaite longue vie l'Amicale.
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R. BERTIN
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Voici nos nouveaux adhérents :

^jARD Antoine, Durtal (Maine-et-Loire) XB.
0\S URNAGE André, 84, rue Saint-Pierre, Durtal
11 Maine-et-Loire) XB.

WjjEL Raymond, 52, rue E. Vaillant, Colombes,
YR

TOUCHER René, aux Douces, Durtal (Maine-
.Loire) XB.
\SSINET Fernand, 119, rue de Briey, Woippv
(Moselle) VB.
0j René, 37, rue Turgot. Aulnav-sous-Bois (S.-
,-D.) VB.
BESCOP Pierre, 53, rue Henri Hamelin, An¬

gers, XB.
gen ît )NNAire Robert, 13, rue J.-M. Naudin, Bagn ux
pour la (H.-de-S.) XB.

)RTHET Jules, Orléans Hôtel, 5, rue Buffon,
Paris(5e), VB.
IETEAU Pierre, 108. Av. République, St.-Amand-
llontrond (Cher), XB.
iCKERT Raymond, 26, Boulevard Charlemagne,
Nancy (M.-M.), VB.

!
ÎNS Jacques, Saint-Erme (Aisne), XB.
OCZOWSKI Adam, 4327 Walnut Boulevard —

falfflit Creek (Californie) VB.
ISSILH! LLAGNIER René, 24, rue Riboud, Lyon, VB.
bon sou

.

)ur nonJOUSSELT Henri, Régnac, Salon La Tour (Cor-
, XB.

EYEll Michel, Boussières, Pont de Roide (Doubs)
XB.

ENNEAUX Edmond, Fontaine-au-Bois (Nord), XB.
OULES Raymond, 5, rue Lapeyrouse, Toulouse, XB.
IRRAQUE Joseph, Ortbez (Vaucluse), XB.

oui' ton OLHAC Pierre, Razonet, Vernassal (Hte-Loire), XB.
[tes, BitDUBLIN François, Val de Loire, Angers, XB.

OUGNON Guy, 15. rue Renou, Angers, XB.

quipe ■ ^'^XULT Joseph, Melay (M.-et-L.), XB.
CHEVALLIER Max, 38 bis, rue de l'Ermitage,
Saint-Maur des Fossés (V.-M.), XB.

us avoi
du Wi!
que

vqùe°ii: ARTIN René, 16 bis, rue Blanche, Enghien (V. 0.),
VB.

-Cliarlti 1NTARELLI Mathieu, rue Ariali, Sartène (Car¬
ie), VB.

Waldbt HERE Albert, Le Theil (Allier), XA.
s HARDI Bruno, 46, rue du Beugnon, Montbard
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CARNET NOIR

Notre ami le Docteur Pierre FAURAN et toute
famille ont la douleur de vous faire part duaisse i ,je jel|r p^re Gustave FAURAN, Officier en
Nte, Officier de la Légion d'Honneur, Croix de
lerre 1914-1918, survenu le 23 Janvier 1971 à

pathiq® 8e de 84 ans.
e Gé# .

jpemC «s obsèques ont eu lieu à Toulouse dans la plus
drape«|icte intimité-

■'■ Gustave FAURAN été prisonnier de guerre
-1940 à l'Oflag V A et rapatrié fin 1940

®nte grand blessé de la guerre 14-18.
notre ami le Docteur Pierre FAURAN, à toute

'amille du disparu, l'Amicale présente ses condo-
émues.

♦♦♦

Notre ami Robert CHAUBE, de Bains-sur-Oust
e"et-Vilaine), est décédé le 5 Janvier 1971.

j) anciens de Balingen sont très touchés par
«sparition brutale de leur ancien cuisinier et
es$ent à Madame Robert CHAUBE l'expressionleur grande peine. L'Amicale se joint aux an-15 Re Balingen pour adresser à Madame CHAUBE
s'ncères condoléances.

m

Notre
Orbe

ami Pierre PLIER, 7, rue de Lambrecht,
voie (H.-de-S.), est décédé le 3 Février 1971,Jkbevoie à l'âge de 55 ans.

1 Madame Lucie PLIER, à la famille de notre
l, - disparu. l'Amicale présente ses sincèresSéances.

^otre
♦♦♦

ami René BOUILLON, 10, rue Paul Fort,

LE LIEN

Brest (Nord-Finistère), est décédé le 10 Mars 1971
à l'âge de 60 ans.

C'est un ardent amicaliste qui disparaît et aussi
un grand ami. Tous ceux qui sont passés au Waldho
pendant la période 1940 à 1943 se rappellent du
« Chanbeur à l'Accordéon ». Il fut pendant d ux
années l'élément principal de l'Orchestre du Wal¬
dho jouant tour à tour de la trompette et de
l'accordéon. Sa voix chaude et bien timbrée faisait
les délices des amateurs de chansons.

Dans la dernière lettre qu'il nous adressait il nous
faisait savoir qu'il aimerait venir faire un voyage
à Paris afin de rencontrer ses anciens camarades
de captivité et il terminait son message par ces
mots : « Les années passent, le souvenir reste tou¬
jours aussi vivant. A bientôt.» Hélas ! Nous n'at¬
tendrons plus sa visite.
A Madame René BOUILLON, à ses enfants, à

sa famille, les Anciens du Waldho et le Bureau
de l'Amicale adressent leurs sincères condoléances.

CARNET BLANC

Notre ami Maurice GONDRY et Madame, Madame
CAMBERLIN ont l'honneur de vous faire part du
mariage de leurs enfants 8uzy et Daniel. La béné¬
diction nuptiale a eu lieu le samedi 20 février
1971, en l'église Saint-Louis de Bondy.
— Notre ami Julien CHARPENEL et Madame,

Monsieur et Madame André PRAT sont heureux
de vous faire part du mariage de leurs enfants
Marie-Jeanne et Ala n. La bénédiction nuptiale leur
a été donnée en l'église paroissiale de Taulignan le
samedi 3 Avril 1971.

Nous adressons toutes nos félicitations aux heu¬
reux parents et tous nos vœux de bonheur aux
jeunes époux.

CARNET ROSE

Notre ami Alphonse BOUTEILLE, de Bosmoreau-
les-Mines (Creuse), a mis une brisque de plus (la
deuxième) sur la manche de son uniforme de grand-
père. En effet, au foyer de Madame et Monsieur
CATY est arrivée une jolie petite-fille du nom
d'Elisabeth.

Toutes nos félicitations aux parents et grands-
parents et longue vie et prospérité au nouveau
petit VB.

Région d'Anjou

Nous rappelons à nos amis VB-XABC que la p r-
manence de l'Amicale Nationale, ainsi que celle du
secrétariat départemental du Maine-et-Loire de
l'Union Nationale des Amicales de Camps se tient
tous les jours, sauf le dimanche au :

Café David-d'Angers
rue David-d'Angers

Angers
Qu'on se le dise... et donnez-vous rendez-vous à

cette permanence amicale et sympathique.
Et n'oubliez pas que cette année 1971, l'Amicale

VB-XABC organise sa Journée Nationale en Anjou,
à Doué-la-Fontaine, pour préciser. Tous les VB-
X ABC se donneront rendez-vous les 18 et 19 Sep¬
tembre 1971 dans la capitale de la rose. Le Comité
Directeur de l'Amicale sera présent pour accueillir
tous ises amis.

Henri STORCK.
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S. A. TRANSPORTS

Roger MONNIER
7, Place de la Gare

CHARLEVILLE - MËZIËRES

Téléph. 32-52-62 -| Télex 84-019

Groupages Accélérés sur la Métropole
Services Réguliers sur la Belgique

La Rhénanie iet le Palatinat

IMPORT - EXPORT
AGENCE EN DOUANE — Tél. 32-43-01)

Succursale à LYON, ien Gare Villeurbanne

I
!
i
♦

i
♦

i
♦

i
♦

i
♦

i
♦

i
i
♦

i
♦

i

REMERCIEMENTS
Nous (tenons à remercier les généreux donateurs

qui eut permis le succès de notre fête du 21 février
et des Bons de Soutien. Grâce à ces amis dévoués
notre Caisse de Secours est largement alimentée
et chaque année nous retrouvons les mêmes noms
au livre d'or de l'Amicale :

C'est notre fidèle amie Madame BRANDT qui
nous comble de cadeaux ; c'est notre dévoué cama¬
rade JOLLIVET, dont les présentoirs à épices sont
des modèles du genre : c'est notre inlassable LAVIER
cfui a chaque fête fait une véritable « course aux
trésors » ; c'est notre a|mi PONROY, toujours sur
la brèche quand il s'agit d'entraide : c'est enfin
notre ami BERTIN, dont il test inutile ici de chanter
les louanges de son Champagne car tous les arnica-
listes l'ont depuis longtemps apprécié.
A tous ces amis : Merci de tout cœur.

Attestations

Notre camarade René GRQSMOUGIN, Stalag XB,
recherche pour attestation l'adresse d'un anYen P.G.
témoin de son évasion le 1er Juin 1942 du petit
kommando de culture à Mooerendé bei Buxthéude,
Kreiss Harburg.
Lui écrire de suite à Montreux-Vieux (Ht.-Rhin).

Commission de Propagande
Le 21 Février dernier eut lieu l'Assemblée Gé¬

nérale de l'Amicale VB - X ABC. Bonne assemblée
et belle réunion d'amitié. Mais il nous faut retrou¬
ver d'autres camarades : il faut que ceux que nous
avons cotoyés pendant notre captivité viennent nous
rejoindre et je pense en écrivant cela aux Anciens
du Kommando de Pinnemberg, petite ville située
entre Hambourg et Neumunster (fief du 605).
Bien souvent, le dimanche, je vous retrouvais,

chers anciens de ce kommando, sur un beau petit
stade, au fond d'un jardin et là à mon sifflet vous
répondiez en venant disputer des matches de foot¬
ball interkominandos et mini-internationaux. Mes
souvenirs étant ancrés dans ma mémoire, vous rece¬
viez votre arbitre officiel avec tant de gentillesse
et d'amitié qu'il me paraît impossible, si Vous lisez
ces lignes, que vous ne connaissiez pas notre ami¬
cale VB-XABC.

Faites-moi parvenir des adresses de camarades,
celles que vous avez sur votre petit carnet, ce brave
petit carnet sur lequel nous relevions avec tant de
soins les adresses civiles de nos compagnons de
captivité, et nous adresserons à tous ces amis Le
Lien, ce petit journal du cœur, qui vous montrera
que le souvenir et l'amitié, même après 26 ans,
sont toujours présents.

R. LAVIER,
Président de la

Commission de Propagande.

Décès
Notre ami LAVIER a eu la douleur de perdre

son père le 18 Janvier 1971.

7 ter, Avenue de St-Mandé — PARIS (12e)
TéL : 343-45-07
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DEPOT MEUBLES RYSTO
7 ter, Avenue de Saint-Mandé

PARIS (12e) — Métro : NATION
Téléphone : 343-45-07

Renseignements gratuits à tout membre
de l'Amicale VB - X A.B.C.



KOMMANDO

P.-S. — Délai limite d'inscription : 15 Avril.
Vous pouvez téléphoner à 607-74-60.

COTISATIONS 1971

Notre journal Le Lien, véritable trait-d'union en¬
tre tous les anciens du 605, vous donne chaque
mois des nouvelles des amis. Aussi, vous, les Anciens
de notre kommando, si vous ne l'avez déjà fait,
vous devez régler votre cotisation 1971. Je compte
sur vous.

Merci ! R. L.

Les Anciens d'ULM/DANUBE

Madame LANGEVIN

Avec une profonde émotion nous apprenons le
décès de Madame LANGEVIN, épouse de notre
Président et camarade si dévoué.

Nous renouvelons à notre ami et camarade LAN¬
GEVIN toute notre sympathie attristée et parta¬
geons du fond du cœur sa peine et son chagrin.
Nous voulons espérer qu'entouré de l'affection de
ses enfants, il surmontera courageusement cette dure
épreuve et douloureuse séparation.
Nous lui disons : Courage, très cher ami, les

Anciens d'Ulm par le cœur et la pensée sont avec
toi.

Lucien VIALARD.

♦♦♦

ASSEMBLÉE GENERALE 1971

Si pour le XXVe Anniversaire, à l'Assemblée Gé¬
nérale 1970 à la Chesnav du Roy, les Anciens
d'Ulm étaient nombreux, en 1971 ils ont fait mieux
encore puislque c'est au nombre de .38 qu'ils se

A découper en suivant Ce pointillé

BULLETIN D'ADHÉSION
Je soussigné, déclare vouloir adhérer à l'AMICALE

NATIONALE DES ANCIENS PRISONNIERS DE
GUERRE DES STALAGS VB - X ABC après avoir
pris connaissance des statuts.
Nom :

Prénoms :

Adresse :

Date de naissance :

Immatriculé au Stalag sous le N°
Kommando

Fait à , le

Signature,

Ecrivez en caractères d'imprimerie et retournez
sous enveloppe ce bulletin à l'AMICALE NATIO¬
NALE VB-XABC, 68, rue de la Chaussée d'Antin,
Paris (9e). N'oubliez pas de nous adresser le mon¬
tant de votre adhésion, dont le minimum est fixé
à 8 Fr. par mandat ou versement à notre Compte
Chèque Postal Paris 4841-48.

LE LIEN

retrouvaient au Banquet et à la matinée dansante
le 21 Février.

Le 9 Mai prochain aura lieu au Restaurant Weber
« Buttes-Chaumont » (Métro Botzaris) notre réunion
annuelle du souvenir et de l'amitié.

Tout est prêt : la salie, le menu (copieux), il
ne reste plus que l'inscription des retardataires.
Nous espérons la venue de CALMES. MARTIN!,
CHEMARIN, SOMBSTHAY, CORTOT, SAVASTANO,
FERRANT et beaucoup d'autres anciens du 605,
ainsi que de mes amis des X ABC de notre Amicale.
Seront Présents : JONSSON — LEPELTIER —

GROS — FAIVRE — MARTEL — COUQUE —

OLLIVIER — COUDRAT et nous aurons la joie,
après 26 ans de revoir notre ami Paul NOTAIRE.
Bien entendu tous seront accompagnés de Mesda¬
mes et Mesdemoiselles.

R. LAVIER.

Nous y étions nombreux mais nous avons sur¬
tout été très contents de voir parmi nous des ca¬
marades qui n'étaient jamais venus à nos Assem¬
blées Générales ou n'y étaient pas revenus depuis
de nombreuses années. Nous les en félicitons mais
nous devons surtout adresser des félicitations à
notre ami René SCHROEDER qui avait battu le
rappel et réuni autour de lui beaucoup de ses amis
du Rotemberg. Bravo SCHROEDER !
Nous avons également été très heureux d'avoir

avec nous nos amis belges Gilbert DUFOUR et Ma¬
dame, Robert PETIT et PUISSANT que nous re¬
mercions pour leur déplacement et pour le plaisir
que nous avons eu à les revoir parmi nous.
Autour des tables marquées ULM nous pouvions

reconnaître : ARNOULT et Madame avec leurs amis
FABRE, BLANC et Madame, CROUTA, DHAUSSY
et Madame, DUEZ et Madame, DUFOUR et Ma¬
dame, FAUCHEUX, Madame et Mademoiselle. LA-
FARGE et Madame, PETIT, PUISSANT, RACCARY
et Madame, REIN et Madame, ROSEAU, de Lille,
SCHROEDER et Madame, VAILLY et Madame,
YVONET et Madame. L'après-midi, BATTU et Ma¬
dame sont venus nous rejoindre accompagnés de
leur fils et de sa jeune femme dont nous faisions
la connaissance.
La journée fut très réussie, l'ambiance très gaie.

Le repas était bon et les vins capiteux et quant à
la danse aux airs de l'orchestre REZ c'était à voir !

Hélas ! le temps passe très vite entre amis et
l'heure de la séparation commença à sonner avec
le départ de nos amis belges qui nous quittèrent
pour rejoindre la Gare du Nord. A bientôt les
amis !

Nous avons regretté l'absence de quelques cama¬
rades qui s'étaient excusés. Notre cher Lulu VIA-
LARD qui, profitant de quelques jours de vacances,
« draguait » la ville de Nice à l'occasion du car¬
naval. Notre ami Maurice COURTIER et Madame
étaient retenus par une réunion de famille et notre
ami DELAUNAY — dit Napo — qui, victime d'un
accident cardiaque est actuellement à l'hôpital. Nous
avons bien pensé à lui, qui se faisait une joie d'être
des nôtres. Nous lui souhaitons une meilleure santé,
un prompt rétablissement et bientôt son retour par¬
mi nous.

Terminons en remerciant les Ulmistes d'être ve¬

nus si nombreux et souhaitons que l'Assemblée Gé¬
nérale de 1972 battra facilement le record de 1971.

Julien DUEZ.

Nous avons retrouvé avec plaisir un camarade du
Gaswerk, notre ami Marcel LANQUE, qui nous ,a
promis de venir un prochain Premier Jeudi. Mal¬
heureusement son travail ne lui permet pas de
venir à (nos péunions, mais il espère avoir prochai¬
nement une occasion oit il serait heureux de revoir
des camarades et plus particulièrement R. REIN
et DUEZ.

J. D.
♦♦♦

NOUVELLES

'Madame FILLGN, après quelques jours de re¬
pos chez nos amis PIERREL de La Bresse, nous
rapporte toutes les amitiés et de bonnes bises de
nos amis vosgiens.

Bientôt la Belgique... N'oubliez pas... Dernier di¬
manche d'Avril à La Louvière. Nos amis belges
nous attendent... faites-leur plaisir : venez le 25
Avril.

(A découper en suivant le pointillé)

j BON DE SOUSCRIPTION !
■
« pour un exemplaire ♦

J du livre « PLEIN SUD » |
I de Marc POTALIER
♦ ♦

♦ NOM (en capitales) ♦
I Prénom J
| Adresse (très lisible) [
♦ ♦

I I
♦ ♦

| Bon à retourner au Bureau de l'Amicale

| VB-X ABC, 68, rue de la Chaussée d'Antin, |
« accompagné de la somme de 17 Fr. (franco «
I de port). CCP Paris 4841-48.
1
——————

La tiédeur du ««j.
Vaincu par la souffrance, j'avais fini par ^(dans l'inconscience. Ce ne fut que lorsque les'

mières bombes tombèrent que je sortis de l'L,
sement où m'avaient plongé les médicaments, r?
lisais mal la situation. Les grandes lueurs violdes bombes qui éclataient en chapelets illumi,!la chambre, coupant la pénombre...
La porte s'ouvrit. Une grande jeune femme

entra. Je la voyais mal dans T'ombre qui suw
aux lueurs. Elle vint jusqu'au milieu de la pius'immobilisa. Elle semblait hésitier. Une lueur'
violente que les autres parut la décider. Elle
à mon lit et se Ipencha sutr moi. Je ne bougeaiElle murmura quelque chose que je ne comprisSans doute : « N'ayez pas peur 1 dormez ! it
là ! je veille sur vouis 1 »

Les lueurs aveuglantes se succédaient isans int«,
tion, baignant la chambre d'une clarté violette
m'avait pris la main qu'elle caressait doucement
se pencha un peu plus sur moi, alors je .sentis à tr,la chemise de grosse toile qlui me recouvrait, la
cleur du sein qui s'appuyait sur ma poitrine, r,
réagissais pas, pénétré de l'étrange douceur de ,

caresse que depuis si longtemps j'avais cessé de
naître, remué par tant de souvenirs d'autrefoi l® c
Elle restaja iinsi. Avait-elle peur ? Je me lc

mandai. Je comprenais vaguement qu'elle n'avaii
peur, parce que j'étais là. Elle n'avait peur que r (onscifm,ni Té»., lo vomivnL r>I 1 ^ -, „ .. 'moi. Je la rassurais, elle savait que nous ne pom!
mourir ensemble. Mais j'avais besoin de proiect
et c'iest pourquoi, avec l'instinct sûr de la fet
elle s'était réfugiée vers moi.
Elle murmurait tout bas quelque chose, peut.

me répétait-elle les paroles de quelque comptine
bliée de son enfance.

Nous restâmes longtemps ainsi. Je sentais la j
ceur du sein pénétrer tout mon être, m'insuffler
vie qui me quittlais, lui interdire de s'en aller,
n'en pouvais plus, je perdis toute conscience.

WQuand je revins à moi, l'aube commençait à
dre. Le bombardement .avait cessé. Avais-je révt
Je me le demandais obscurément lorsque la pus'ouvrit doucement, et je revis entrer de sa déliai
aérienne et dansante la grande fille blonde élant
Elle était si jolie, avec son fin visage à l'ovale
fait. Je simulai le profond sommeil, la contpmpl
intensément à travers mes cils mi-clos. Elle vint
moi et d'e nouveau je sentis ses seins s'appuyei
gèremlent contre moi, ses seins tiédies qui me dt caliste.
naient la fièvre. Elle murmura tout bas : «Don
mon petit Français. » Je voyais ses yeux pâles féal
en amande qui me regardaient fixement!. Je
ses lèvres chaudes se poser sur ma joue. Enveto [an( J
de cette douceur féminine, sans défense, je m'endort

Et, bien sûr, je m'éveillai, il le fallait bien,
faisait grand jour. La porte s'ouvrit. Une bonne gît
mémère ventripotente et couperosée entra. Elle
tout sourire, et, tandis qu'elle s'avançait vers s
les bajoues de son triple menton tressautaient
Elle me prit la main.

« Comment allez-vous après cette horrible nui
me demanda-t-elle. Rassurez-vous ! nous avons

épargnés. »
Je la regardais déçu, sans rien dire. Ce n'fl

pas elle que j'ai tiendais. Mais son sourire étaii
communicatif que je me mis à rire.

« Ach ! dit-elle, se méprenant sur ma surprit
Vous êtes étonné de me voir si bien parler Françai
C'est qu'avant la guerre, j'ai toujours vécu en Fn retrait!
Af» I 'ZtoïC /-r /-\ titrûvll - .r, t-- ,, 17 1 1 ^ — 1 1 MAIce. J'étais gouvernante. » Elle me cita plusieursib
connus, les noms des gens chez qui elle avait se»
A la voir, sans doute que les enfants qu'elle (s
censée garder faisaient d'elle tout ce qu'ils voulait La Ca

veu

« Je

j'<

iii!!!;!!

et qu'ils l'adoraient.
Elle s'assit familièrement Sur mon lit qui.

son poids, s'affaissa jusqu'au sol. « J-e suis heure,
de pouvoir parler avec vous, me dit,-elle avec v»'
bilité en me tapotant la joue de sa main grassouiuj sais c<
j'ai si peu l'occasion de parler Français ici 1 K
la guerre, je retournerai en France. »

Nous bavardâmes cordialement, c'était bien
elle faisait les demandes et les réponses, cette g's
mère avait le don d'inspirer la sympathie.
Elle se releva brusquement. « J'oublie mes ait1

malades, dit-ielle, je ne puis restier plus longMl
Quel plaisir j'ai ieu de converser avec vous. »

Elle.se pencha sur moi et m'embrassa sur le
Je sentis ses gros seins s'écraser contre ma po'1®
Hélas ! ce frétaient ipas les seins menus de f"
qui venait de la nuit iet qui m'émouvaient tant I
Elle se sauva avec l'agilité des grosses perso»®

A la porte, elle me fitg souriante, un signe an®
d'adieu.

Sa présence m'avait fait du bien. Mais j'attei
une autre visite, une autre présence^ celle qui
la nuit m'avait fait oublier que j'étais malade et
sonnier.

'Je ne la revis jamais. Le médecin civil m'a
et, augurant bien du mieux passager qu'il détEt
dans mon état, décida qu'il était possible do,
faire transportier dans qn hôpital pour prison"1,
où me seraient donnés les .soins nécessaires. Et
ainsi que quelques heures plus tard je quittai D
Aujourd'hui, quand, parfois, il ^m'arrive de d°'J

profondément, je rêve. Je reçois la grande jeune
blonde qui se penchait tendrement isur moi, et je rê
oui ! je rêve que sur ma chair glacée, je se"
tiédeur du sein...

Yves LE CANU.

Le Gérant : rocherea11
Imp. Jean ROMAIN, 79 — Chef-Boutonne.
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